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- Le pavillon Suisse à la Cité Universitaire de Paris
par LE CORHUSIER & JEANNERE'l', Architectes.

i 1u.,, c1 es ît

I 'u!'rhittrim'u cdL le résultat de 1'e prit d'unc
ello vti CO arttnt, suicari l la. loi qui gère le

Illi)II Ie.

Les Uiumidrie ri'est -ollc dont
Lr CoRuuerr3t.

p,(e Joie :'
l,r, Coiuiusn;it.

' IondaIio11 `U1S5e ;t la Cité, Lrniversitairc dt,
Paris, (1(1111 la première. pierre fut posé{ le
l! m(Itctnhrt I)1, il été irtauglfé{ 11erniè-
r('nlcnl i1' h' Président de la liépublique,

(n prIsu11ce du \l. 1ndrF ltnnuurat, Pr(sideni. d{ la Cité
I nitersitairt, dt 11. (ihti'II lx. I.te('ICml' dt l' lcadéuuie de
farts, 11. Il1(tuS. (,u;-Srctrloirt d'l'tat ;t llsducatiott Nra-
liwtalr, Fu('Irr, litrlunr de II nituisité de Zueich, et;)n-
utant, Ministre de Suissa. t )'an'is, qui prononcèrent des
Ilisc(,ur,.

La ntutullc IUmdalion se situe tout à fait au début du
B,nIl(Vard .ltnrdau, à côté des Pavillons de la Suède et
dit ilautctntn'k. sur titi terrain (1ue les al'ellilectes ont clhoi-
si itix-mèrnes ;1 l'txti'érilitc Sud-F,st de la Cité Universi-
taire, en l'arc (lit fuiui' l'arc dts Sport(. t prUxiltiité par
comséiluunl vl'nn 'bçau cadre de verdure.

Le Pn'ilh ii 'ii,<s( n'a (I(' ubcrntirnuté par indu( 11(
((III : il a III réalisé grata it 11111' SUuSeripliOII Aationalc
II ati u(1ut1(urs 1111 Gotnt'rncntcnl, hédéral.

Cunnur 11(1(1 5tuligné les divers trratetit's, cette noti-
trllt Iu(,n(lalion tirrmctlra le resstrrur les Pétoncles tela-
lions inttllerlurllrs gai onl Inujouis existé cnue l'llel-
téit' 41 Iat lia u (('t

bill' t(tutprunrl une cinymatila in( de a'huntbt'ts dont.
truaraule-huis 5(111 nésur\écs a1(y t'lmdiautls suisses, el.

srpl ohligal(tirtrucnl t ils élndia11ls framçai5.

l.cv arc'Ililt(IItS utnt (1L11. I,u I I t'Iuusier il, .ltannrrel.
tttli titi irai S' -cntnnltnt titlttaiI-il ru ('tic ani rcntt_ttlit
- tint trnvrt irle,s té51)11rlttttul nttdcrut - nodcrnt t1(
ar 5(115 qu'élit. 1(t rrsstinhle (n rit( ;1 tutu, te ([tu u pu

st l'air( Cru archiltcI nu, ava1(l l'avenrnutnt de 11. te
orhusiu'r--ouvre u très résolnrurnt mtodtrnt, où l'on

rtlrnnve l'applicaiiorn striait, très pnrr, il il faut 1' dire
11è8 loyal(, très fr;nlrh(, tics lhéorir de l'an'te1 r, f ht"tries
11è5 sérèrrs, d'un( mGtt'hémniigne ;trier t'1 qni ne Ictère
ancmn( divtrgtnte du zti( tu lit' tuntrpli(i( datas 1 (5--

prii. dr eeliti tltti lus u cxprit(Ut'' a1t5si l'ranchenuunl (1(
liltétalnrt, tln'il Its a atipli11nuus, té,diséua, et at'tichéus
sans t11énagtmrnIS. rte r(:suit(... III rit pr1(jtts (l'artlti-
I '(Itu't,

('.es théories, tout le sy>tènm d'idées de '1. Le ('orlm-
sier, n0n5 Ici conmuiRSOns : ou lus a jugées très « maté-'
rialistes dès leru' apparition, et ce .1 juste raison.

11algré leurs dét'auis, nu grand iturnhre de COri5trtlc
leurs et architectes dç noise époque 011t subi leur in
t'htenue. Ils (tilt, été séduits par les caractères d'origitiaI tt
certaine dont elles i'onl lprtti ve, leur logique indiscutable.
et nette, la tlan('hise avec laquelle elles étaictil, exposés,
en tilt (toi tout l'esprit révolutioInlairc u dont elles
t'taient ttllpreittes. Tord esprit 5e t1i5arlt, u trtodcrne ,
t'csi, laissri frapper partictrlicrerueut pan' cette nouvelle
école, dont les Ihéories ,'adaptaient r première vue si
bien aulx matériaux nonvtaux, u la teenlmit ue moderne.
11111 est soit dieu, et qui l'laUaieut en définitive la ten-
dance, un peu déséquilibtec après la Grande Guerre, de
générations d'architectes si avides ode faire du u nou-
veau » à tout prix cl, de rompre avec le passé, - tendan-
ce trop violente et dangereuse, )nais réaetion très rratu-
rclle dans 1'évotrd11)14 gétréiale des choses, et qui devait
se produire nécessairement, à l'occasion du boulcverse-
nuc111 mondial, t1( protestation des 'cinquante vinées et.
phis d'une production architecturalc qui n'avait pas su
esches ,snffisanlmeni avec les possibilités du progrès,
dont l'esprit u'a pas su se rajeunir t ace nouveau souffle,
pour resitr Irait attache aux vieux t< moihlles u.

F,t (t Sl ponrtluni 111. Le Corhusitr, tout (Il étant liés
disetuté ri 8ounni. Iris crrrnbaltu, o tut 5(5 a(lntieate1lr5 tt
Ils rnmthrtnx ituitateurs di a sa A nouvelle architecture
-telle. a mnèmut t iu galvandér) - parce qu'il s'est plaet
ait hwt tnt,nttrtt à la Idiu dt tette u révoltitiun ii , réac-
iit,n tilt 'ii rompr'unait filait, rtmiant uontplètelutnt. IC

passé, niant la 'tradition, accu,<ant llcaduntit, e1. 1(t
puisant rxcltiSiz'rlmuItt. et lalo1tSC111tmt 51' force 1't 51(11

inspii'iulion indâpt,:ntianie tint dans les t' ;tlilés e1 nécc
sitrs moder'nes ':11 llachinisnm, I1' L'rugri5, I'I'filité
slrictt, ht Ttc'hnignr ptu't, la (éomuéleie, (n tut moi (t
qu'il appeiit lui-mémo. Scrvir t. (t1;111i tout. Il ulaison
Snisst 't la (lité I_ mitersitairr ctnStituc tilt tlenrl11e feaEr-
parai, cl ird5 par, d'édifier (v)nuit suivanl ces théorie;
olonla irttntnt r!. rNchisiv('mtnt u ntaténalistrs -

rvrn'tplt rl'nù rhactm potnra luit' tint leçon
(1 I

ucl rue soit
In jtrtrrtntttt, dcfav1(1ahlr (01 non. (tn'1(n peul rit dt'fi-
ttiti'r Itti poilu(.

I,; t(l a donc tirtu, la snprt'hr iluehin(' ir, ltnbiler'
dont u' 'r XU. I.e l'ttrbnsicr 115(115 sa Ii Ut'clrct'rhe (I'nNtI

nilr urtlti.ltrtur'ult' rhtdr passionnante ;t lira,
;t nu'diltr,

(tti 5e Iruuvunl des paig(,S prralnr sttbtirnes, tiers.

;f 1' t?C Mrtttr: 19x3. flit t.'llu\ \luut tl'at'\

que I> r'irlti(s, 1(ù des vérités étlatanies nous subjugneni,
uyn('lit.udt qu'il était han 114 rappeler à nolru épnquu,
(i (lti'il aura bon d( i'etcnii', mais oÎ1 aussi lus idét5 laus-
Sts il lus banalités foiSonntmt, trruurs eelroSéta atttu ,;rng
froid, dans tin IyIc u(nmpiigu( il diSctiiabit : tonh'astt
bir.arrt, oh I autunr, étont'l'é dt prin1ilte5 11uttéri;tlisles, ('s-
sait t1( tain dt nous émoltl(1il : il n'a pas pu cuti il n'a
titis t1(t11ti1 s'i",happer di iii (1)11(5 (l I(rrt t ttrrr I lmalgré

gm(Ign(s velléités inl'rutlticusus ; à la letltnt, il Stmh1r
hitu rn tl'l'ei, (11111 Va atteindre enfin 1(11 rtivualt Supé-
rit1(r, pins scnsihi( : muai, s)u, 't'cst potlr rttom1(tr 1(1(11
tilu dans l'éiugr ut la tt Géométrie qu'il l'ail (lieu rI
priucipt ils joie, il pont' rtiournet' à ses al'l'irutati1(ns
hahihu+lltS qu'il t'a11t (l servir t. avant tout : apaiser lus
exig(m{Cs du ((iul'orl, atSSUrur lu solidité de l'ouvrage,
r'ttustruirt 1\ CC vérité et sa11S ntcnsornge : est dans ces
principes seuls que l'harmonie doit se créer,

Détail

de cloisons

entre rhum il ies.

:1. 'furetez.
B. Vis.

C, 'l'uhe caoutchu ac.
11. Bondelle métallique.
E. Rondelle d( molleton.
F. Bàth.
G. Ligiat.
11. Cheville chêne.
1. Plafond en tret+Iex.
6. l lntiht+.

L. Ibis {Mène.
M. Porte.
N. Vide.
1'. Béton de utàthtfer.
Et. 'Aablt.

S. Plinthe.
1'. Papier goudrnnué.
V. (;hape en Ciment.
X. Linoléum.

14)

11)15 tuba, t'est le l'auz, ta tiréltttlitn, l'tnitihase. 0
- dtdutlitm préulaimré( qui I( 110111 atissit'ti rit gmerrt
tonus la 'i'radititn ut i'_leadénïuiu ii re gu'Il apprll( Ir
II tilt songt rlts I''.u1(its (t.

Il 'unuhlr bien pour 1i. Lt (,(1ritusitt' (111u I arrhiicr-
turu n'est pas l'aile pour InututoiI'. sinon par' (CS motifs
11n'ntcs : Lu seul raratli'ru, la sruie t1' dignité t, {i'Irnu
or('hilt('lIII' u d(1fi tcnt se dégager de sa scldt 'érité rI
d( sa 51111e 1'tne!ittu t d'utilité

1til;t, fi l'éttuirr, Ii l'(1md u d1' l'csprit nt1(rlrrnt II.

Brslu à nantir si la 'évité 1(uu ti tr;ulth;Intc c5t tnujolu's
boum (t ilirr rl u rire tvposér, il si rllt ly't(btit l(Iu,jturs
néetssairtmtnt du r, bran l'nur nous, u(tms ne le
(ruons tilts : Sinuérit( rt vtrilt glti resteul uepttrd;tnl
des qualités printnrdiule:, titti5 éis t l'eytrèlut. Surtout
dans l'esprit des principes directeurs de U. Le Corbu-
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I. A ,11\S'l'Itl-(,'l'IO\ 1l( )

rechercher les nicillcurs moyens pratiques et surs pour
le assembler en coupant tout contact entre eux. On em-
ploie généralement pour cela des substances molles tel-
les que molletons, caoutchouc, fibre de bois, que l'on
interpose entre les matériaux sonores. Toute l'ossature
en fer a donc été emmaillottée de bandelettes de coton et
les surfaces vides occupées par des châssis de bois pour
recevoir le revélement final en matières dures (compri-
mé de ciment et amiante de î mm. d'épaisseur).

Ces châssis sont dédoublés et (les plaques de fibre de
bois oui été interi clés. Tout le système de serrage pour
assurer la rigidité (le l'ensemble est isolé : les vis sont
lII I1h 0 de iIIanchan,. en raniilrhnila et isolées dos bcitis
par dos molletons.

l'a II(élite solution a été alillllll c pour lus plafonds.

Pour les planchers, le hourdi du gros-oclrvre a reçu
une couche de sable, puis une couche de plaques de fibre
de bois, une nouvelle couche de sable, un papier gou-
dronné, une chappe armée, enfin un linoléum.

Pour pallier -l l'inconvénient des grandes surfaces vi-
trées de la façade surchauffées en été, les architectes ont
fait aménager des siores se repliant latéralement : solu-
tinn de fortune.

lin dernière remarque signalons la forme baroque du
plan dit rez de I hailsséc, aussi bien que celle de l'escalier
et du corps de logis le conlprenani. l'a disposition du
plan [l'étage c'nurant pour le lculii n'nI dos chambres est,
classiglw.

J. Al v114,1:61511.

Le Gérant! : E. RUMLER.
PARIS. - SOC. GÉN. D'IMPRIMERIE ET D'ÉDITION. 17. RUE C.\SSETTE.
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